
 

Dans le cadre du Projet d’Action Educative avec  la Re gion Pays-De-La-Loire, 

intitule  « Mieux comprendre les religions pour mieux vivre ensemble », les 

e le ves de 1ie re BAC PRO ont fait un pas de ge ant dans la compre hension du fait reli-

gieux, gra ce a  Monsieur Rochette,  Chercheur a  l’Institut Europe en des Sciences et 

Religions (La Sorbonne—Paris). 

Le principe de cette rencontre de 3 heures du mardi 1er mars e tait clairement an-

nonce  par notre invite  : discuterdiscuter « à bâtons rompus » sur la Religion, les religions, 

comprendre les liens, aborder l’actualite  avec un regard avise  et nouveau. 

Les e le ves e taient persuade s d’avoir exploite  la re flexion gra ce aux multiples 

e tapes du projet (visite de lieux de cultes, apports the oriques sur les trois religions 

monothe istes, en DHS et Histoire-Ge ographie, travail sur l’obscurantisme religieux 

de crit dans Candide en Français, appropriation/interpre tation des valeurs com-

munes et des pre juge s par le the a tre, etc…). 

L’arrive e de Monsieur Rochette, au style bien affirme ,  

 suscite la curiosite  imme diate des e le ves !  

« Le fait religieux, ce n’est pas dire ce qui est vrai, ce qui est faux, mais c’est  replacer les choses. La Laïci-

té, c’est chercher à comprendre les religions de manière extérieure. Il  faut « jeter sur la table » les préju-

gés afin de les déconstruire ». 



Cette introduction peut sembler trop conceptuelle 

pour des e le ves de 1ie re, mais rapidement M. Rochette, 

habitue  au public de colle ges (ancien professeur 

d’histoire-ge ographie en banlieue parisienne), lance 

cette question : 

« Selon vous, qu’est-ce qu’une secte? » 

Un peu amuse s,  les e le ves e noncent rapidement une 

dizaine de crite res : l’endoctrinement, la pense e 

unique, la manipulation mentale et financie re, la pre -

sence d’un gourou, l’e loignement de la famille, etc. La , 

M. Rochette explique que la Laï cite  n’est qu’un cadre 

juridique qui garantit la liberte  de chacun a  exercer 

ou non une religion. C’est par ce me me principe que 

l’e tat ne peut reconnaï tre une religion; de la me me 

manie re, l’e tat ne peut se prononcer sur ce qui est oui 

ou non une secte.  

Les jeunes font tout de suite un lien avec le courant 

djihadiste, et comprennent qu’une de rive sectaire 

n’est pas condamnable par l’e tat, sauf s’il y a infrac-

tion a  la loi et non respect des droits fondamentaux. 

« Oui, mais alors…?», questionnent le jeunes. 

Ils « touchent du doigt » alors  la complexite  du pro-

ble me ; ils comprennent que dans ce domaine des 

religions, faire des raccourcis peut e tre pre judiciable, 

mais surtout rend ste rile le de bat. Il faut faire l’effort 

de connaï tre pour comprendre, et comprendre pour 

mieux vivre ensemble. 

L’église de la scientologie arrive vite comme nouveau 

sujet de de bat : la  pas de Dieu, mais une mythologie 

qui a pignon sur rue. Aux USA, la laï cite  est pense e de 

manie re comple tement diffe rente. Afin de pre server 

la diversite  religieuse, M. Rochette explique que l’Etat 

va instaurer un re gime de se paration. La laï cite  aux 

U.S.A. est un moyen de pre servation de la religion. 

Les questions des jeunes vont s’enchaï ner sur deux 

heures ; M. Rochette , gra ce a  son regard d’expert, les 

invitera a  traiter l’information avec science et sa-

gesse. 

Les questions tout azimut Les questions tout azimut 

posées par les jeunes:posées par les jeunes:  
  

  Comment reconnaï tComment reconnaï t--on une secte?on une secte?   

  C’est quoi exactement le Ku Klux Klan?C’est quoi exactement le Ku Klux Klan?   

  Toutes les religions ont besoin d’argent: c’est vrai Toutes les religions ont besoin d’argent: c’est vrai 

selon vous?selon vous?  

  Quelle est la diffe rence entre un rabbin, un imam Quelle est la diffe rence entre un rabbin, un imam 

et un pre tre?et un pre tre?  

  PouvezPouvez--vous nous expliquer ce qui se pare les vous nous expliquer ce qui se pare les 

Sunnites des Chiites?Sunnites des Chiites?   

  Apre s les attentats, il a e te  dit  que c’e tait certains Apre s les attentats, il a e te  dit  que c’e tait certains 

imams qui s’e taient radicalise s, mais ils venaient imams qui s’e taient radicalise s, mais ils venaient 

d’ou ?d’ou ?  

  Pourquoi laissePourquoi laisse--tt--on des gens pratiquer une reli-on des gens pratiquer une reli-

gion si elle pro ne la violence?gion si elle pro ne la violence?  

  Quelle est la place des femmes dans les religions?Quelle est la place des femmes dans les religions?   

  Qui souffre le plus du terrorisme? Les français? Qui souffre le plus du terrorisme? Les français? 

Les europe ens? Les pays d’Afrique?Les europe ens? Les pays d’Afrique?   

  Comment lutter contre le terrorisme dans un Comment lutter contre le terrorisme dans un 

pays de droit?pays de droit?  

  Que pensezQue pensez--vous de la the orie du complot?vous de la the orie du complot?   

  Pourquoi les jeunes sontPourquoi les jeunes sont--ils si vite enro le s?ils si vite enro le s?   

  ……...……...  



 

« Hyper enrichissant ! »  

« J’avais peur que ce soit redon-

dant, mais au contraire, c’est 

d’autres e clairages, dans la libre 

expression. » 

« On a pu dire ce qu’on pensait.  Il 

y a encore beaucoup d’e nigmes ; 

on n’a pas de re ponses »  

« Super inte ressant! J’ai 

bien aime  le sujet du Ku 

Klux Klan.  Sympa d’e tre 

ensemble pour de battre » 

« J’avais peur que ce soit 

long! Et en fait pas du tout, 

super inte ressant » 

« J’aurai aime  rentre  

plus dans le sujet de 

l’islam parce que ça 

m’inte resse beau-

coup…. » 

« Tre s content du  for-

mat : pas acade mique. 

Echange et partage. » 

« C’e tait hyper bien. De bat 

ouvert: on a tous pu par-

ler, sans se sentir juge s. » 

« Tre s inte ressant. Avant on imagine 

que ça va e tre ennuyant et redondant 

par rapport a  tout ce qu’on a de ja  vu, 

entendu ou regarde . Au final, non, on se 

rend compte qu’il y a encore pleins de 

choses a  de couvrir en profondeur, et 

c’est passionnant. 

Ça incite a  l’ouverture d’esprit.  

Monsieur Rochette, on pourrait l’e cou-

ter pendant des heures. 

J’ai pris du plaisir a  l’e couter, c’est un 

expert a  porte e de main, vulgarisation 

scientifique. A renouveler! » 


